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Viral (14) 
Les femmes libres en Jésus 

1Corinthiens 11.1-16 
 
Introduction 
 
 
Eh bien, les États-Unis ont élu un nouveau président, Donald Trump, ce qui a été une surprise pour 
beaucoup. Les États-Unis ont été à un cheveu de faire l'histoire en élisant une femme comme 
présidente. Mesdames, vous avez parcouru un long chemin. 
 
Il est incroyable de penser qu'il y a seulement 76 ans, les femmes au Québec n'avaient pas le droit 
de vote.  
 
Vous savez, la Bible a souvent été critiquée pour son sexisme et son attitude discriminatoire envers 
les femmes.  
 
Cependant, une étude plus approfondie de la Bible révèle que c'est le péché qui est à l'origine de 
toutes les formes de discrimination entre les hommes et les femmes dans le monde. 
 
Le péché a entaché les relations entre les hommes et les femmes, entraînant des souffrances 
mutuelles.  
 
Cependant, grâce à Dieu, Jésus est venu sur terre, a sacrifié sa vie sur la croix pour porter nos 
péchés, et ainsi rétablir nos relations avec Dieu et les uns avec les autres.  
 
C'est la beauté de l'Évangile. C'est la puissance de l'Évangile 
 
La chute n’est pas le dernier mot de l’histoire.  
 
Par la mort et la résurrection de Jésus-Christ, Dieu rachète un peuple et crée un nouveau monde. 
 
Vous avez « La 1e création-la chute-la rédemption-et la restauration (la nouvelle création en Jésus ».  
 
Avant que le péché ne fasse son apparition dans le monde, Dieu avait créé le monde et avait formé 
Adam et Ève. Cela nous enseigne le premier principe qui se dégage de la création du monde : Dieu a 
établi un ordre précis lorsqu'il a créé le monde 
 
1.  Dieu a créé le monde avec un ordre précis. 
 
Dieu a créé l'univers, la planète et la vie selon un ordre divin immuable. Cette notion de principe divin 
est constante et inaltérable. 
 
L'univers et toute la création sont soumis à cet ordre fondamental.  
 
L'univers est régi par des lois et un dessein intelligent, que ce soit au niveau matériel, avec la Terre et 
l'univers, ou au niveau spirituel, impliquant les anges. 
 
Dieu est un Dieu d’ordre. 
 
 
1 Cor.14.33 Dieu n'est pas un Dieu de désordre, mais de paix, 40 … que tout se fasse convenablement et 
avec ordre. 
 
 
Le deuxième principe observé lors de la création du monde est que l'homme et la femme ont été 
créés égaux. 
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2.  Dieu a créé l’homme et la femme égaux 
 
 
Dieu a créé l'homme et la femme à son image et à sa ressemblance, les établissant ainsi comme des 
êtres égaux.  
 
Il n'y a pas de concept d'infériorité : la femme n'est pas inférieure à l'homme, et vice versa.  
 
Aucune distinction n'existe en ce qui concerne leur essence, leur valeur personnelle, leur dignité ou 
leur intelligence. 
 
Hommes et femmes ont été créés dans une parfaite égalité.  
 
Ils ont tous deux été formés à l'image de Dieu, ont reçu sa bénédiction et le même mandat de 
gouverner la terre. Ainsi, ils sont tous deux appelés à travailler en étroite collaboration pour édifier la 
civilisation et la culture.  
 
Hommes et femmes sont appelés à s'engager dans la science et l'art, à fonder des familles et des 
communautés, ensemble. 
 
3.  Dieu a créé l’homme et la femme différents 
 
Dieu a créé l'homme et la femme avec des différences distinctes dès le commencement, définissant 
notre masculinité ou féminité dès le départ.  
 
C'est ainsi que Dieu nous a conçus, et c'est précisément cette diversité qui rend chacun de nous 
unique. 
 
D’ailleurs, chaque personne est unique. Il n'y a pas deux personnes parfaitement identiques sur 
Terre, tout comme il n'y a pas deux flocons de neige identiques. Vous êtes une personne 
exceptionnelle. Même si quelqu'un porte le même nom que vous quelque part ailleurs, vous 
demeurez unique. 
 
Lorsque nous habitions à St-Bruno, nous avions un compte bancaire à la Banque Nationale de St-
Bruno. Une situation amusante se produisait lorsque Lise devait effectuer des dépôts ou des retraits, 
car elle était souvent confrontée à des problèmes. La raison était qu'il y avait une autre femme du 
nom de Lise Bergeron qui résidait également à St-Bruno. Lorsque l'employée de guichet lui 
demandait sa date de naissance pour distinguer les deux, quelle ne fut pas la surprise de constater 
que l'autre Lise Bergeron partageait exactement la même date de naissance. Imaginez! Le même 
nom, la même banque, la même ville et la même date de naissance. 
 
Vous n'allez pas croire ce qui s'est passé. Ma femme, Lise Bergeron, a déménagé à Gatineau et a 
maintenant un compte dans une autre banque ici à Gatineau. Et devinez quoi? Oui, l'autre Lise 
Bergeron, qui partage le même nom que ma femme, la même date de naissance, allait dans la 
même banque et vivait dans la même ville, a également déménagé. Où ça? À Gatineau. Et elle a 
ouvert un compte dans la même banque que ma femme. Alors, elles résident maintenant dans la 
même ville, fréquentent la même banque, ont toujours le même nom et la même date de naissance. 
 
Pourtant, malgré ces similitudes, elles ne sont pas identiques. Nous sommes tous uniques. Les 
hommes et les femmes sont uniques et différents les uns des autres. 
 
Hommes et femmes sont destinés à être féconds et à remplir la terre, ce qui nous confère la mission 
de la procréation. Le don de créer une nouvelle vie humaine ne peut être accompli que par la 
coopération des deux sexes, ce qui souligne la nécessité mutuelle, ce que l'on appelle la 
complémentarité. 
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Bien que nous soyons égaux en dignité et en valeur, nous sommes complémentaires. Lorsque Dieu 
observe Adam seul, il déclare : « Il n'est pas bon que l'homme soit seul. » C'est la première 
imperfection que Dieu constate dans la création. 
 
Indépendamment des rôles distincts attribués à chacun, la femme n'est en aucun cas dépeinte 
comme inférieure. Au contraire, elle occupe une place importante et égale. 
 
En Genèse 2, la femme est décrite comme « une aide » qui soit son vis-à-vis.  
 
Le mot hébreu pour « aide », 'ezer, est généralement utilisé dans la Bible pour décrire Dieu lui-
même. À d'autres occasions, il est associé à un soutien militaire, désignant des renforts essentiels 
sans lesquels une bataille serait perdue. 
 
Ainsi, « aider » signifie compenser ce qui peut manquer à l'autre en apportant sa propre force. 1 La 
femme est donc conçue pour être une « aide puissante ». À la création, Dieu a créé la femme pour 
être égale, différente, et complémentaire de l'homme. Elle est cette aide puissante qui comble les 
lacunes de l'homme. En tant que mari, il est essentiel de voir sa femme comme une aide puissante et 
de rendre grâce à Dieu pour les femmes.  
 
En résumé, Dieu a créé le monde avec un ordre précis, a établi l'égalité entre les hommes et les 
femmes tout en reconnaissant leurs différences, et les a destinés à se compléter mutuellement dans 
le mariage. 
 
Un quatrième principe émerge également à la création, celui de l'autorité et de la soumission.  
Dans cette perspective, Dieu assigne des rôles distincts à l'homme et à la femme : il confie à 
l'homme le rôle de l'autorité dans le mariage et à la femme le rôle de la soumission dans le mariage. 
 
4.  Dieu crée le principe de l’autorité et de la soumission 
 
Naturellement, les deux conjoints portent une part de responsabilité au sein du mariage. Cependant, 
Dieu attribue à l'homme le rôle de l'autorité, tandis que la femme assume le rôle de soumission. 
 
En partant d'Adam, Dieu procède à la création de la femme, et c'est Adam qui lui donne son nom, 
Ève. 
 
Deux éléments clés émergent de cette situation : 
 
(1) Adam est la source physique d'Ève.  
 
Lorsque Dieu crée Adam, il le forme à partir de la poussière, soulignant ainsi dans ce passage que 
l'homme est la gloire de Dieu, ayant été créé directement à partir de la poussière. Ensuite, Dieu crée 
Ève à partir d'Adam, et dans ce contexte, Ève est considérée comme la gloire de l'homme, 
puisqu'elle provient de lui. 
 
(2)  Adam est investi de la responsabilité de lui attribuer un nom. 
 
Selon le commentaire de Bruce Waltke sur la Genèse, le fait de donner un nom à Ève témoigne 
clairement d'une autorité, car nous n'avons le droit de nommer que ceux sur lesquels nous avons 
une responsabilité. Les parents choisissent le nom de leurs enfants. Dieu lui-même nomme Jean 
Baptiste. De plus, dans le cas de Jésus, Dieu prend l'initiative de lui donner un nom plutôt que de 
laisser cette responsabilité à ses parents, Marie et Joseph. 
 
Le Nouveau Testament s'appuie sur ces deux éléments du récit de la création : Adam en tant que 
source physique d'Ève et le fait qu'il lui attribue son nom, pour établir que le mari est le « chef » ou 
l'autorité dans le mariage. 
 

 
1 Tim Keller & Kathy Keller, Le mariage - Un engagement complexe à vivre avec la sagesse de Dieu, Éditions Clé, France, 2014, 
p.171 citant Gordon Whenham J., Genesis 1-15, Waco, Texas : Word, 1987, p.68. 
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L'autorité est le moyen que Dieu a prévu pour protéger les êtres humains, en particulier les plus 
vulnérables. Prenons l'exemple des enfants. Dieu a confié l'autorité aux parents afin de garantir la 
protection de ces petits êtres fragiles. 
 
Dieu a également délégué l'autorité à l’État afin de protéger les individus en situation de menace et 
les plus vulnérables. 
 
Dieu a choisi l'autorité comme le moyen de dispenser ses bénédictions à sa création. 
 
Lorsqu'on comprend que l'autorité et la soumission sont pour notre bien, notre perception de 
l'autorité et de la soumission se modifie.  
 
L'autorité a pour vocation de servir, pas de se servir, et encore moins d'asservir. Lorsque l'on entend 
parler d'un mari qui asservit sa femme, qui l'opprime de manière étouffante, cette personne ne 
comprend pas le véritable sens de l'autorité. 
 
Tous ceux à qui Dieu a confié un rôle d'autorité ont pour mission de servir, dans le but de bénir et de 
faire le bien. 
 
Réfléchissons-y. Tous ceux qui sont sous l'autorité d'un parent, d'un entraîneur, d'un enseignant, d'un 
professionnel du droit, ou de toute autre personne en position d'autorité, n'ont généralement aucune 
difficulté à se soumettre lorsque cette autorité est exercée dans le but de notre bien-être, n'est-ce 
pas ? L'autorité ne pose pas de problème dans ces cas. 
 
Ceux qui ont eu la chance d'avoir des parents bienveillants qui les ont guidés, instruits, ou coachés 
avec amour, grâce, et humilité, n'ont aucun mal à accepter ce type d'autorité, car ils en récoltent les 
bénédictions. 
 
Dans ce contexte, la soumission devient le meilleur moyen de recevoir la protection et les 
bénédictions que Dieu avait en tête lorsqu'il a établi les principes d'autorité et de soumission. 
 
Romains 13.1 Que chacun se soumette aux autorités qui nous gouvernent, car toute autorité vient de 
Dieu, et celles qui existent ont été établies par Dieu. 2 C'est pourquoi celui qui s'oppose à l'autorité résiste 
à l'ordre que Dieu a établi, et ceux qui résistent attireront une condamnation sur eux-mêmes. 3 En effet, 
on n'a pas à craindre les magistrats quand on fait le bien, mais quand on fait le mal. Veux-tu ne pas 
avoir à craindre l'autorité? Fais le bien et tu auras son approbation, 4 car le magistrat est serviteur de 
Dieu pour ton bien. Mais si tu fais le mal, sois dans la crainte. En effet, ce n'est pas pour rien qu'il porte 
l'épée, puisqu'il est serviteur de Dieu pour manifester sa colère en punissant celui qui fait le mal.  
 
Pourquoi Dieu doit mettre en place une autorité pour réprimer les actions des malfaisants ? C'est 
dans le but de protéger les individus les plus vulnérables. Dieu cherche à les préserver, de sorte 
qu'ils n'aient pas à vivre dans la crainte pour leur vie. Leur sécurité devrait être garantie. 
 
5 Il est donc nécessaire de se soumettre aux autorités, non seulement à cause de cette colère, mais 
encore par motif de conscience. 
 
En d'autres termes, ma motivation pour respecter l'autorité ne découle pas de la peur de la punition, 
mais du désir de respecter le principe établi par Dieu de l'autorité. 
 
Je reconnais maintenant qu'il existe des injustices et des abus, et il est heureux qu'il y ait des recours 
et des possibilités pour faire valoir nos droits, ce qui est juste. 
 
Paul lui-même a eu recours à la justice pour se défendre contre des accusations injustes, faisant 
appel aux politiciens et à la loi romaine. 
 
C'est une approche valide, mais elle doit toujours être accompagnée d'une attitude de respect et de 
soumission. Pourquoi? Parce que cela doit être fait par motif de conscience envers Dieu. 
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En ce qui concerne l'exercice de l'autorité, Jésus offre des enseignements dans Luc 22. 
 
 
Luc 22.25-27 25 Jésus leur dit : « Les rois des nations dominent sur leurs peuples et ceux qui exercent le 
pouvoir se font appeler bienfaiteurs. »  
 
Pensez-y, ce sont des oppresseurs, mais ils se font appeler bienfaiteurs. 
  
26 « Que cela ne soit pas votre cas, mais que le plus grand parmi vous soit comme le plus jeune, et celui 
qui commande comme celui qui sert. » 
  
Observez comment Jésus réaffirme la véritable nature de l'autorité. L'autorité existe dans le but de 
protéger et de bénir. Son dessein n'est pas de s'exploiter ni d'asservir, mais bien de servir ceux qui se 
trouvent sous son autorité. 
 
27 En effet, qui est le plus grand: celui qui est à table ou celui qui sert? N'est-ce pas celui qui est à table? 
Et moi, cependant, je suis au milieu de vous comme celui qui sert. 
 
Même Jésus est venu avec une attitude empreinte de douceur et d'humilité, et il a utilisé son autorité 
pour nous servir et nous bénir. Il s'est également soumis à son Père et a fait sa volonté, allant jusqu'à 
la croix, ce qui nous a permis d'avoir un accès à Dieu. Si Jésus ne s'était pas soumis à son Père, 
personne ne pourrait être sauvé. 
 
Sa soumission nous a bénis. Son autorité nous a bénis. 
 
C'est pourquoi Dieu a réservé aux épouses un rôle distinct de celui attribué aux époux. 
 
Ce rôle ne les place pas en position inférieure. Il est erroné de considérer ce rôle comme étant 
inférieur. 
 
Le capitaine des Canadiens a-t-il un rôle plus important que le gardien de but? Est-ce que Price 
occupe une position inférieure à Pacioretty? 
 
Donc, Dieu a instauré un ordre précis dans la création du monde. Il a créé les hommes et les femmes 
à la fois égaux et différents, destinés à se compléter mutuellement dans le mariage, tout en leur 
conférant des rôles distincts, basés sur les principes d'autorité et de soumission. 
 
Toutefois, avec l'avènement du péché dans le monde, les relations ont été altérées et les abus ont 
commencé. Le péché a perverti les rôles de chacun. 
 
Heureusement, la chute n'est pas le dernier mot de l'histoire. 
 
Dieu a envoyé son Fils unique, Jésus, pour sauver le monde, pour racheter un peuple et rétablir la 
réconciliation avec Dieu. Il a créé un nouveau monde, une nouvelle création. 
Désormais, un mari, né de nouveau en tant qu'enfant de Dieu, peut exercer l'autorité qui lui a été 
confiée par Dieu avec amour, respect, et humilité, cherchant non pas ses propres intérêts, mais ceux 
de sa femme et de sa famille. La mission de l'autorité, telle que Dieu l'a voulue, est de protéger, 
bénir, et faire le bien. 
 
De même, la femme, désormais née de nouveau en tant qu'enfant de Dieu et revêtue du Saint-Esprit, 
peut exercer son rôle d'aide, de soutien, de respect et de soumission envers son mari, tout cela pour 
la gloire de Dieu. 
 
Jésus est venu restaurer ces rôles par la puissance de l'Évangile et du Saint-Esprit. 
 
Lorsque le mari et la femme sont remplis du Saint-Esprit, cela apporte la joie dans le couple. 
 
Cependant, ce n'était pas la situation à Corinthe. 
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La femme à Corinthe.  
 
À Corinthe, un mouvement de libération des femmes était en cours. Les femmes cherchaient à 
échapper à la servitude et aux abus. Les historiens ont nommé ce mouvement « la nouvelle femme ». 
On peut comprendre leur désir de se libérer de l'attitude abusive des hommes. 
 
Les femmes se sentaient négligées et voulaient échapper à la perception qu'elles étaient 
considérées comme des individus de seconde classe. Elles observaient leurs maris entretenir des 
relations sexuelles avec d'autres femmes, se sentant écrasées à juste titre. 
 
Cependant, le mouvement a parfois poussé trop loin. Plusieurs femmes ont commencé à avoir des 
relations avec d'autres hommes que leur mari, abandonnant ainsi leurs époux et leurs enfants pour 
mener une vie dissolue. 
 
En signe de protestation et pour marquer leur abandon de la fidélité envers leur mari et leurs enfants, 
elles retiraient leur voile, un symbole de leur engagement envers leur époux. 
 
 
Le voile à Corinthe. 
 
Le port du voile était une pratique culturelle particulière à l'époque et à l'endroit où les Corinthiens 
vivaient. Il n'est pas applicable ici au Québec. Si une femme se rend à l'église sans voile, cela ne 
suggère pas qu'elle est infidèle envers son mari. Ce qui importe, c'est de refléter l'attitude de 
l'Évangile dans son mariage. 
 
Dans l'empire romain, le port du voile revêtait une telle importance que si une épouse sortait sans 
voile, son mari avait le droit de demander le divorce. 
 
Les femmes célibataires ne couvraient pas leur tête avec un voile. En revanche, pour les femmes 
mariées, le fait de sortir sans voile et le simple fait d'avoir les cheveux détachés était considéré aussi 
indécent que si une femme allait prendre un bain avec d'autres hommes dans un établissement 
public. Ce geste impliquait qu'elles étaient disposées à avoir des relations intimes avec d'autres 
hommes. 
 
Porter un voile avait une signification particulière pour les épouses à Corinthe. C'était à la fois un 
signe de distinction et de sécurité. Une femme voilée envoyait un message clair : « Ne m'approchez 
pas ! » 
 
A Corinthe, une épouse qui portait un voile était perçue comme étant modeste, empreinte de dignité, 
et avait une grande valeur. 
 
Cependant, une épouse non-voilée à Corinthe semblait signifier que tout était permis. Elle était 
perçue comme provocante. 
 
Ainsi, on peut comprendre le message de Paul lorsqu'il entendait que certaines femmes de l'Église 
de Corinthe se montraient sans voile et les cheveux détachés. 
 
Paul cherche à rappeler que le rôle de la femme et l'attitude qu'elle devrait avoir au sein de son foyer 
ont leurs fondements dans la création. À Corinthe, enlever son voile transmettait le message qu'elle 
rejetait ce rôle et qu'elle était infidèle. 
 
Par conséquent, Paul énumère six raisons pour lesquelles la femme devrait embrasser le rôle que le 
Seigneur lui a confié depuis la création. Le port du voile servait de témoignage public de son 
acceptation de ce rôle. 
 
Lisons 1 Corinthiens 11.1-16 
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Dans l'Empire romain, il existait un code vestimentaire bien défini pour distinguer les femmes en 
fonction de leur statut. Les lois romaines exigeaient que les femmes célibataires s'habillent d'une 
certaine manière, sans porter de voile. Les épouses, en revanche, étaient tenues de porter un voile 
spécifique. De plus, les prostituées avaient leur propre code vestimentaire distinct. 
 
Ces règles étaient strictement appliquées, et il y avait même des agents de police chargés de 
surveiller la manière dont les femmes s'habillaient. 
 
La loi romaine imposait le port du voile aux épouses, car il symbolisait le mariage. Plutarque, un 
contemporain de Paul, nous informe que la cérémonie du mariage consistait en réalité à placer le 
voile sur la mariée. 
 
On peut donc aisément comprendre que retirer son voile en public équivalait à se retirer de son 
mariage. Les femmes chrétiennes qui le faisaient créaient un grand malaise et de la confusion. Leur 
comportement était source de scandale tant pour les croyants que pour les non-croyants. 
 
C'est pourquoi Paul nous livre ce message crucial. Il nous présente six raisons fondamentales pour 
refléter la puissance de l'Évangile dans notre relation de couple. Pour les hommes, cela signifie 
exercer l'autorité au sein de leur foyer avec amour et un esprit de service, tandis que pour les 
femmes, cela implique de soutenir leur mari avec amour et respect. 
 
1. Lorsque la femme aime et respecte son mari, elle honore son chef     
 
v.3 Je veux cependant que vous sachiez ceci: Christ est le chef de tout homme, l'homme est le chef de la 
femme, et Dieu est le chef de Christ. 4 Tout homme qui prie ou qui prophétise la tête couverte déshonore 
son chef. 5 Toute femme, en revanche, qui prie ou qui prophétise la tête non couverte déshonore son 
chef à elle. 
 
2. Une autre raison de respecter son mari est que la femme est la gloire de son mari.  v.7b 
 
Puisque l'homme a été créé à partir de la poussière et est la gloire de Dieu, la femme, qui a été créée 
à partir de l'homme, est donc la gloire de son mari. Le terme « gloire » signifie ici « être le reflet de... la 
réputation ». 
 
De la même manière que Jésus est la gloire de Dieu, signifiant que nous pouvons connaître Dieu en 
regardant Jésus, une femme est la gloire de son mari en fonction de la manière dont elle élève ou 
diminue la réputation de son mari en fonction de son comportement et de son attitude. 
 
3. La femme complète son mari v.8 
 
En assumant pleinement son rôle d'épouse, la femme complète son mari.  
 
v. 8 affirme : « … l’homme n’a pas été tiré de la femme, mais la femme a été tirée de l’homme ».   
 
Cela relève de la doctrine du premier-né. Dans l'Ancien Testament, le premier-né avait la 
responsabilité de la famille. Adam reçoit cette même responsabilité pour son foyer. 
 
Paul évoque la création pour souligner que la création sert de charte au mariage. 
 
4. La femme agit avec bienveillance envers les anges v.10 
 
v.10: «C’est pourquoi la femme, à cause des anges, doit avoir sur la tête une marque de l’autorité dont 
elle dépend.  » 
 
Le verset 10 mentionne « à cause des anges », ce qui peut être interprété de trois manières 
différentes. 
 
1)  Il faut traduire le mot « ange » par « messager » 
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Si l'on adopte cette interprétation, cela signifierait que des messagers visitent l'Église et qu'ils 
pourraient être offensés de voir des femmes non-voilées. 
 
Cependant, il est important de noter que bien que le terme original puisse être traduit par 
« messager, » il peut également être traduit par « ange. » Dans ce contexte, il est préférable de 
conserver la traduction « ange. » 
2)  Les anges montrent que toute la création est régie par un certain ordre. 
 
De la même manière, les femmes devraient, comme les anges, montrer leur dévouement et leur 
adoration envers Dieu en suivant l'ordre établi. 2 Tout comme les anges ne dépassent pas leurs 
limites et expriment leur vénération en remplissant leurs fonctions, les femmes doivent également 
exprimer leur adoration envers Dieu en remplissant leurs rôles. 
 
3)  La transformation opérée par l'Évangile dans la vie des gens est une source de bénédiction pour les 

anges et les pousse à l'adoration. 
 
Les anges se réjouissent de voir le fruit de l'Évangile, la restauration de la création par la puissance 
du Saint-Esprit, où chacun revient à l'ordre créé par Dieu avant la chute. Cela inclut des femmes 
transformées qui cherchent maintenant à glorifier Dieu dans leur mariage et leur famille. 
 
Dans les Écritures, comme dans Timothée et ailleurs, il est mentionné que nous sommes en 
spectacle devant les anges. Les anges ont adoré Dieu en voyant comment il a pris des pécheurs, des 
Grecs et des Juifs qui se haïssaient, comment Jésus est venu les sauver par son sacrifice et les a unis 
en un seul corps, l'Église. Les anges ont été bénis de voir cela et ont appris l'infinie sagesse de Dieu. 
 
C'est extraordinaire à penser, Mesdames, que vous inspirez l'adoration dans les cieux.  
 
Alors qu'Éphésiens 5:22 exhorte les maris à aimer leurs femmes et les femmes à être soumises, il ne 
donne pas de raisons spécifiques pour le faire. Cependant, ici dans 1 Corinthiens, on nous offre six 
raisons, dont l'adoration dans les cieux, pour assumer ces rôles. 
 
5. La femme s’épanouit dans le Seigneur v.11-12 
 
En exprimant l'attitude qui reflète l'Évangile dans son foyer, la femme trouve son épanouissement en 
le Seigneur. Une femme née de nouveau, remplit de l’Esprit qui reflète le fruit de l’Évangile c’est 
vraiment là qu’elle pourra connaitre la joie du Seigneur et se sentir vraiment libre. Libre en Jésus.     
 
Paul adresse une des erreurs majeures de l'époque au verset 11 et 12 en renversant une idée 
largement répandue. Les juifs soutenaient que parce qu'Ève était créée en second lieu, elle était 
inférieure à l'homme en vertu de la doctrine de la primogéniture.  
 
Cependant, Paul rejette fermement cette idée. Il explique que si Adam est venu en premier, tous les 
autres hommes qui viendront après viennent en second lieu. C'est une manière dont la Bible élève la 
position de la femme. 
 
11 Toutefois, dans le Seigneur, la femme n'existe pas sans l'homme, ni l'homme sans la femme, 12 car, de 
même que la femme a été tirée de l'homme, de même l'homme naît de la femme, et tout vient de Dieu. 
  
Le Seigneur met très habilement en valeur le rôle de la femme tel qu'il était à la première création, 
comme le relate le récit de la Genèse. 
 
6. Elle est un bon témoignage pour les non-croyants et les autres Églises  v.13-16 
 

 
2 Thiselton, A. C. (2006). First Corinthians: A Shorter Exegetical and Pastoral Commentary (pp. 174–175). Grand Rapids, MI; 
Cambridge, U.K.: William B. Eerdmans Publishing Company. 
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À Corinthe, l'absence de voile et se détacher les cheveux transmettaient un message clair qui 
signifiait le retrait de son rôle d'épouse, ce qui constituait un très mauvais témoignage. Cependant, 
de nos jours, le voile n'a plus la même signification. 
 
La véritable beauté de ce passage réside dans le message que la femme, désormais réellement 
libérée, est une nouvelle femme chrétienne transformée et restaurée par la grâce et la bonté de 
Dieu.  
 
La nouvelle femme chrétienne peut désormais vivre pleinement son émancipation en Jésus-Christ. 
En exprimant l'attitude de la nouvelle femme chrétienne, les femmes honorent, élèvent, complètent 
leurs maris, agissent avec bienveillance envers les anges, s'épanouissent dans le Seigneur et offrent 
un témoignage puissant aux non-croyants ainsi qu'aux frères et sœurs des autres Églises. 
 
Alors, faisons briller la splendeur de l'Évangile dans nos vies. 


